
 

Chers paroissiens, 
 

Dans sa dernière encyclique sur le Sacré Cœur, notre Pape François écrit : « Le Cœur du Christ, symbole 

du centre personnel d’où jaillit son amour pour nous, est le noyau vivant de la première annonce. Là se trouve 

l’origine de notre foi, la source qui donne vie aux convictions chrétiennes. » 

Oui, c’est bien par Amour que Dieu s’est fait homme, qu’Il est né parmi nous une nuit bien fraîche, dans 

la petite localité de Bethléem. Alors que nous ne l’accueillons pas plus qu’à ce moment-là (pas même accueilli 

dans la salle commune, il n’est pas accueilli par notre monde occidental qui a renié la foi chrétienne au profit 

d’une vague spiritualité aux relents de commodité égoïste. Il n’est pas accueilli dans nos cœurs et pourtant … 

Il nous aime d’un amour divin, infini et au cours de la nuit de Noël nous allons fêter à nouveau sa naissance 

parmi nous, avec notre nature pris d’une femme, la Vierge Marie ! 

Nous devrions être étonnés de la grandeur du Cœur du Christ, nous devrions ne pas comprendre 

pourquoi il prend la peine, même non accueilli, de venir chez nous pour nous ouvrir les portes de la Vie 

éternelle ! Si nous sommes effectivement étonnés, heureux sommes-nous, parce que nous pouvons percevoir 

un petit quelque chose de l’Amour divin ! 

Si nous ne sommes plus étonnés, blasés ou indifférents … peut-être les biens de la terre, richesses, bien-

être, plaisirs, relations humaines, avantages terrestres ont-ils pris la place essentielle dans notre cœur ! Comme 

dit le Pape, le cœur est « le centre unificateur qui donne à tout ce que vit la personne un sens et une 

orientation ». Alors si les choses du monde habitent principalement notre cœur, ce sont ces choses mondaines 

qui donne l’orientation et le sens de notre vie ! Mais tout cela disparaîtra, tout cela cessera avec la mort, tout 

cela nous séparera finalement de Dieu, qui par Amour vient donner sa vie pour nous donner la Vie éternelle. 

Si en revanche les choses du monde tiennent la place qui est la leur dans notre cœur, une place réelle, 

mais comme MOYENS de la vie éternelle et non pas comme FIN de l’orientation de notre cœur, alors oui, 

nous restons ouverts à l’Amour de Dieu, nous sommes prêts à l’accueillir et qu’Il transforme notre vie. 

Telle était la Sainte Vierge qui répondit à l’Ange : « Que tout m’advienne selon votre parole », mots 

prononcés de tout cœur dans la foi ! Tel était saint Joseph qui obéit promptement aux paroles de l’Ange qui lui 

dit d’accueillir Marie déjà enceinte des œuvres divines ! Tels tant d’autres à commencer par les bergers qui, 

tout simplement, viendront de nuit voir le Sauveur et ne s’étonneront pas de le voir si petit et si pauvre ! « Je 

te bénis, Père, Seigneur du Ciel et de la Terre, d’avoir caché cela aux sages et aux intelligents, et de l’avoir 

révélé aux tout-petits ! » (Mt 11, 25) dira Jésus lui-même. Lorsque l’on a un cœur « du pauvre », un cœur 

humble, alors on est plus apte à recevoir les choses divines. 

Alors ??? 

Alors une fois encore, demandons au Seigneur un cœur ouvert à sa Parole, aux pauvres, … un cœur qui 

fuit l’égoïsme et qui s’émerveille, un cœur d’enfant comme disait Jésus : « Si vous ne devenez pas comme les 

petits enfants, vous n’entrerez pas dans le Royaume des cieux » (Mt 18, 3) 

Prions les uns pour les autres, ouvrons notre cœur et quelque soient les difficultés que nous rencontrons, 

nous trouverons à Noël une véritable joie, joie profonde, prête à faire tout bien et en attente de la Vie éternelle. 

Bonne et sainte préparation à la venue de « Dieu fait homme » à Noël, pendant un Avent où nous 

donnerons volontiers et de grand cœur un peu plus de temps pour les autres et à la prière. 

 

Votre curé, abbé Rémi VEILLON  



 

Petit passage d’une lettre de SAINT AUGUSTIN à PROBA sur la prière 

« Prier sans cesse » 

Désirons toujours la vie bienheureuse auprès du Seigneur Dieu, et prions toujours. Mais les 

soucis étrangers et les affaires affaiblissent jusqu'au désir de prier ; c'est pourquoi, à heures 

fixes, nous les écartons pour ramener notre esprit à l'affaire de l'oraison. Les mots de la prière 

nous rappellent au but de notre désir, de peur que l'attiédissement n'aboutisse à la froideur et à 

l'extinction totale, si la flamme n'est pas ranimée assez fréquemment. 

C'est pourquoi, lorsque l'Apôtre dit : Faites connaître vos demandes auprès de Dieu, on ne 

doit pas l'entendre en ce sens qu'on les fait connaître à Dieu, car il les connaissait avant même 

qu'elles existent ; mais qu'elles doivent demeurer connues de nous auprès de Dieu par la 

patience, et non auprès des hommes par l'indiscrétion. ~ 

Cela étant, il n'est pas défendu ni inutile de prier longtemps, lorsqu'on en a le loisir, c'est-à-dire 

lorsque cela n'empêche pas d'autres occupations bonnes et nécessaires, bien que, en 

accomplissant celles-ci, on doive toujours prier, comme je l'ai dit, par le désir. Car si l'on prie 

un peu longtemps, ce n'est pas, comme certains le pensent, une prière de bavardage. Parler 

abondamment est une chose, aimer longuement en est une autre. Car il est écrit du Seigneur 

lui-même qu'il passa la nuit en prière et qu'il priait avec plus d'insistance : faisait-il alors 

autre chose que nous donner l'exemple en priant dans le temps au moment voulu, lui qui, avec 

le Père, exauce dans l'éternité ? 

On dit que les moines d'Égypte ont des prières fréquentes, mais très courtes et comme lancées 

à la dérobée, pour éviter que se détende et se dissipe, en se prolongeant trop, cette attention 

vigilante et soutenue si nécessaire à l'homme qui prie. Ils montrent par là que l'on ne doit pas 

accabler cette attention, quand elle ne peut se maintenir ; mais de même, si elle se maintient, il 

ne faut pas l'interrompre trop tôt. 

La prière ne doit pas comporter beaucoup de paroles, mais beaucoup de supplication, si elle 

persiste dans une fervente attention. Car beaucoup parler lorsqu'on prie, c'est traiter une affaire 

indispensable avec des paroles superflues. Beaucoup prier, c'est frapper à la porte de celui que 

nous prions par l'activité insistante et religieuse du cœur. Le plus souvent, cette affaire avance 

par les gémissements plus que par les discours, par les larmes plus que par les phrases. Dieu 

met nos larmes devant lui et notre gémissement n'échappe pas à Celui qui a tout créé par sa 

Parole et qui ne recherche pas les paroles humaines. 

La prière du Seigneur 

 

Les paroles nous sont nécessaires, à nous, afin de nous rappeler et de nous faire voir ce que 

nous devons demander. Ne croyons pas que ce soit afin de renseigner le Seigneur ou de le 

fléchir. 

Aussi, lorsque nous disons : Que ton nom soit sanctifié, c'est nous-mêmes que nous exhortons 

à désirer que son nom, qui est toujours saint, soit tenu pour saint chez les hommes aussi, c'est-

à-dire ne soit pas méprisé, ce qui profite aux hommes et non pas à Dieu. 



Et lorsque nous disons : Que ton règne vienne, alors qu'il viendra certainement, que nous le 

voulions ou non, nous excitons notre désir de ce règne, afin qu'il vienne pour nous, et que nous 

obtenions d'y régner. 

Quand nous disons : Que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel, c'est pour nous que 

nous demandons une telle obéissance, afin que sa volonté soit faite en nous comme elle est 

faite au ciel par ses anges. 

Quand nous disons : Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour, aujourd'hui signifie « dans 

le temps présent », nous demandons d'avoir ce qu'il nous faut en désignant le tout par la partie 

la meilleure, qui est le pain ; ou nous demandons le sacrement des croyants qui nous est 

nécessaire dans le temps présent pour obtenir non pas bonheur dans ce temps, mais le bonheur 

éternel. 

Quand nous disons : Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui 

nous ont offensés, nous rappelons à nous-mêmes et ce que nous demandons et ce nous devons 

faire pour être exaucés. 

Quand nous disons : Ne nous soumets pas à la tentation, nous rappelons à nous-mêmes ce 

qu'il faut demander : que nous ne consentions pas à une tentation trompeuse, ou que nous ne 

fléchissions pas sous une tentation accablante, parce que nous serions privés du secours divin. 

Lorsque nous disons : Délivre-nous du Mal, nous rappelons à nous-mêmes qu'il ne faut pas 

nous croire établis dans ce lieu où nous n'aurons plus à souffrir aucun mal. Et cette demande 

placée en dernier lieu dans la prière du Seigneur a une telle ampleur que le chrétien soumis à 

n'importe quelle épreuve exprime sa plainte par elle, verse des larmes par elle, commence par 

elle, s'y attarde, et termine par elle sa prière. Nous avions besoin de ces paroles pour confier 

les réalités elles-mêmes à notre mémoire. 

Car lorsque nous disons n'importe quelles autres paroles, soit que le cœur de l'homme en 

prière les forme d'abord pour voir clair en lui, soit qu'il s'y attache en conclusion pour 

s'épancher, nous ne disons rien d'autre que ce qui se trouve déjà dans cette prière du Seigneur, 

du moins si nous prions de façon juste et appropriée. Si l'on dit quelque chose qui ne puisse 

pas se rattacher à cette prière évangélique, même si la prière n'est pas illicite, elle est charnelle. 

Et je ne sais pas comment on pourrait ne pas l'appeler illicite, puisque la prière spirituelle est 

la seule qui convienne à des hommes qui ont reçu du Saint-Esprit la nouvelle naissance. 

 

Note de la rédaction : « Puissions-nous aussi nous mettre dans les dispositions dont 

parle saint Augustin, afin de bien prier le Seigneur ! Et prenons le temps de bien dire le 

NOTRE PERE, prière que Jésus nous a apprise. »  



 

Petit passage du TRAITÉ DE S. IRÉNÉE CONTRE LES HÉRÉSIES 

« Dieu parmi nous » (pour préparer Noël) 

 

La gloire de l'homme c'est Dieu ; mais le propre de l'homme, c'est de recevoir l'œuvre de Dieu, 

toute sa sagesse et sa force. Comme un médecin fait ses preuves auprès des malades, ainsi 

Dieu se manifeste aux hommes. Et voilà pourquoi Paul déclare : Dieu a tout enfermé dans 

l'incrédulité, pour accorder à tous sa miséricorde ; et il disait cela de l'homme : l'homme avait 

désobéi à Dieu, et avait été rejeté de l'immortalité ; il a ensuite obtenu par le Fils de Dieu la 

miséricorde qui lui permet de recevoir par le Fils l'adoption filiale. 

 

Car celui qui, sans orgueil ni prétention, garde la vérité quant aux choses créées, et quant au 

Créateur, Dieu, le maître de toutes les choses auxquelles il donne d'être, celui-là qui demeure 

dans son amour, dans la soumission et l'action de grâce, il recevra de Dieu une gloire plus 

grande et de devenir progressivement semblable à celui qui est mort pour nous. 

 

Car voici que le Verbe s'est fait semblable à la chair de péché : cela d'abord pour condamner 

le péché et, en tant que condamné, le rejeter hors de la chair, cela aussi pour inciter l'homme à 

lui devenir semblable en lui donnant mission d'être l'imitateur de Dieu, en le rangeant sous 

l'obédience du Père, pour qu'il voie Dieu, et en lui donnant de saisir le Père. 

 

Oui, c'est le Verbe de Dieu, qui a habité en l'homme, et qui s'est fait fils de l'homme, pour 

habituer l'homme à recevoir Dieu, et habituer Dieu à habiter en l'homme comme cela 

paraissait bon au Père. 

 

Voilà pourquoi le Seigneur lui-même nous a donné le signe de notre salut ; c'est Dieu parmi 

nous né de la Vierge. En effet le Seigneur lui-même a sauvé les hommes, car les hommes ne 

pouvaient d'eux-mêmes se sauver. Cette infirmité de l'homme, Paul la proclame en ces termes 

: Je sais que le bien n'habite pas en ma chair. Il veut dire par là que le bien de notre salut ne 

vient pas de nous mais de Dieu. Il dit encore : Pauvre de moi, qui me libérera de ce corps de 

mort ? et il nous présente alors le libérateur : la grâce de Jésus Christ notre Seigneur. Isaïe a 

dit de même : Soyez fermes, mains molles et genoux tremblants. Courage ! Cœurs faibles. 

Soyez fermes et ne craignez pas ! Voici notre Dieu : il prononcera son jugement et rendra 

justice : il viendra lui-même nous sauver. Car nous ne pouvons être sauvés par nous-mêmes, 

mais par le secours de Dieu.  



Calendrier paroisse : 

 

Dimanche 17 novembre (33ème du temps de l’Eglise) 10 h 30  Montlieu la Garde 

Samedi 23 novembre 17 h 30 confessions 18 h  Cercoux 

Dimanche 24 novembre Solennité du Christ Roi de l’univers 

 10 h 30 Montlieu la Garde 

Lundi 25 novembre (Ste Catherine) visites et messe à Montguyon en journée    

Mercredi 27 novembre  18 h Chepniers 

Jeudi 28 novembre  16 h 15 Ehpad Montguyon 

Vendredi 29 novembre 9 h messe + adoration oratoire 

NOUVELLE ANNEE LITURGIQUE, temps de l’Avent (ou Avènement du Sauveur) 

Samedi 30 novembre (st André) 17 h 30 confessions 18 h Chevanceaux 

Dimanche 1er décembre (1er de l’Avent) 10 h 30 Montlieu la Garde 

Lundi 02 décembre 18 h oratoire 

Mardi 03 décembre (St François Xavier) 18 h Polignac 

Mercredi 04 décembre (St Jean de Damas) 16 h Ehpad Montlieu 

Jeudi 05 décembre   11 h 30 oratoire 

Vendredi 06 (St Nicolas) au samedi 07 décembre adoration de nuit à l’oratoire, se renseigner. 

Samedi 07 décembre (St Ambroise) 17 h 30 confessions 18 h  Clérac 

Dimanche 08 décembre (2ème de l’Avent)  10 h 30 Montlieu la Garde 

Lundi 09 décembre Solennité de l’IMMACULEE CONCEPTION 

 18 h oratoire ou église de Montlieu 

Mardi 10 décembre  14 h 30  Entretien paroissial 

 18 h Sainte Colombe 

Mercredi 11 décembre 18 h Chepniers 

Jeudi 12 décembre 11 h 30 oratoire 

Samedi 14 décembre  17 h 30 confessions 18 h  Montguyon 

Dimanche 15 décembre (3ème de l’Avent) 10 h 30 Montlieu la Garde 

Mardi 17 décembre 18 h Chantillac 

Mercredi 18 décembre 18 h Bédenac 

Jeudi 19 décembre 11 h 30 oratoire 

Vendredi 20 décembre 9 h messe+ adoration  oratoire 

Samedi 21 décembre 17 h 30 confessions 18 h  Cercoux 

Dimanche 22 décembre (4ème de l’Avent)  10 h 30 Montlieu la Garde 

Lundi 23 décembre 16 h – 17 h 45 Confessions (maison paroissiale)18 h oratoire 

Mardi 24 décembre  CONFESSIONS 11 h -12 h  puis messe du 24 matin oratoire 

Nativité du Sauveur – NOEL 

19 h Messe à Montlieu la Garde 

messe de minuit 23 h  Montlieu la Garde 

25 décembre  Messe du jour de Noël 10 h 30 Montlieu la Garde 

Dimanche 29 décembre Messe de la Sainte Famille 10 h 30   Montlieu la Garde 

Lundi 30 décembre 18 h  oratoire 

Mardi 31 décembre minuit (0h le 1 janvier) Solennité Sainte Marie Mère de Dieu à Montlieu 

Mercredi 01 janvier 2025 11 h  Oratoire ou église de Montlieu 

Vendredi 03 janvier  11 h  messe + adoration à l’oratoire 

    Adoration le soir à l’oratoire, se renseigner 



Samedi 04 janvier 17 h 30 confessions 18 h Chevanceaux 

Dimanche 05 janvier Epiphanie du Seigneur 10 h 30 Montlieu la Garde 

   Repas paroissial (repas partagé, s’inscrire) 

Lundi 06 janvier messe + adoration 18 h  oratoire 

Mardi 07 janvier  14 h 30  Entretien paroissial 

 18 h Neuvicq 

Mercredi 08 janvier 16 h Ehpad Montlieu 

Jeudi 09 janvier 11 h 30  oratoire 

Samedi 11 janvier 17 h 30 confessions 18 h Clérac 

Dimanche 12 janvier Baptême du Seigneur 10 h 30  Montlieu la Garde 

Lundi 13 janvier messe + adoration  18 h oratoire 

Mardi 14 janvier 18 h  St Palais de Négrignac 

Mercredi 15 janvier 18 h  Chepniers 

Jeudi 16 janvier 11 h 30 oratoire 

Samedi 18 janvier 17 h 30 confessions 18 h Montguyon 

Dimanche 19 janvier (2ème du temps de l’Eglise) 10 h 30  Montlieu la Garde 

Mardi 21 janvier 18 h Châtenet 

Mercredi 22 janvier 18 h Chantillac 

Jeudi 23 janvier 11 h 30  oratoire 

Vendredi 24 janvier  messe + adoration 9 h oratoire 

Samedi 25 janvier 17 h 30 confessions 18 h Cercoux 

Dimanche 26 janvier (3ème du temps de l’Eglise) 10 h 30  Montlieu la Garde 

 

 

Pour le bien et le service de tous, la paroisse a besoin de volontaires bénévoles pour 

différents services dont certainement l’un d’entre eux vous correspondra : faites vous 

connaître ! 

 

A Noter ou retenir : 

Adorations : ½ h le vendredi ou le lundi lorsqu’il y a messe et 1er vendredi du mois à l’oratoire la nuit 

Confessions : samedi 17 h 30 et avant les fêtes, toujours possible avant ou après les messes ET sur rdv. 

-Entretiens Paroissiaux : sont une occasion de formation chrétienne et aussi la possibilité que l’on réponde à 

vos questions. Les mardis 10 décembre et 7 janvier 2025 (14 h 30 à la maison paroissiale). Cette année : la vie 

spirituelle et l’Eglise. 

Autres activités : se renseigner.  



 

Un peu d’histoire de l’Eglise 

3ème partie : le haut Moyen-Age et réformes de l’Eglise 

Jésus a donné sa vie pour nous, nous aussi nous devons donner notre vie pour nos 

frères ! 

C’est ce que chaque chrétien fait dans l’Eglise. Chacun d’entre nous a reçu des dons, 

nous les mettons au service des autres, pour leur plus grand bien en ce monde et en vue de la 

Vie éternelle. Reprenons le cours de l’histoire ... 

Le Baptême de Clovis, à Noël 496 marque un tournant : en effet, l’Eglise semblait 

sombrer avec le monde dans la chute de l’Empire Romain d’occident, et plusieurs pensaient 

d’ailleurs la fin des temps arrivée. Ce fut la fin d’un monde, mais pas du monde ! 

La conversion de ce petit royaume, le plus petit de nos régions à ce moment-là marque 

le début de ce qui sera l’Europe chrétienne quelques siècles plus tard. En effet, c’est de ce 

Royaume des Francs, qui se convertira réellement en quelques siècles par le lent et solide 

travail des évêques (énormément de saints évêques aux Vème et VIème siècle). Puis l’aide 

des moines (St Benoît (480-547) initiateur de la vie monastique dans nos contrées et 

fondateur) et la conversion progressive des campagnes vont faire de ce qui deviendra la 

France une terre bénie. Charlemagne servira d’ailleurs l’Eglise à plusieurs reprises, 

protégeant le Pape des incursions de plusieurs peuples barbares (notamment les Lombards) et 

donnant au saint siège ce qui sera, pour plus de mille ans, les Etats Pontificaux. 

De nombreux missionnaires partiront de nos régions pour aller évangéliser les peuples 

voisins. Il y aura beaucoup de martyrs, des difficultés sans nombre, mais la flamme divine 

brille dans les missionnaires de ce temps et rien de leur fera peur. Les peuples de la future 

Europe se convertissent les uns après les autres : Espagne au VIème siècle, Hongries avec st 

Etienne, etc. Certains (sts Cyrille et Méthode) inventeront même un alphabet pour les 

peuples slaves qu’ils évangéliseront (l’alphabet cyrillique, toujours en vigueur en Russie par 

exemple). Bref, une époque assez mal connue mais qui vit la lumière de l’Evangile se 

répandre par le travail persévérant des chrétiens de l’époque ... 

En Orient, de grands Conciles virent le jour et à travers eux la foi fut exprimée de façon 

toujours plus claire. 

Cependant la féodalité et les incursions normandes (ou vikings) amenèrent un temps 

difficile, un ‘siècle de fer’ comme est surnommé le Xème siècle. Tout ne fut pas noir, loin de 

là, mais ce fut tout de même très difficile ! 

Cependant, nous voyons fleurir l’abbaye de Cluny, fondée en 910, qui en deux ans verra 

fleurir près de 2000 monastères issus du premier d’entre eux et verra à sa tête seulement 

quatre père abbés, tous canonisés (tous reconnus saints) ! Ce sont déjà les semences pour la 

suite des temps. 

 

Sans aller plus loin, retenons que même aux temps difficiles, le travail persévérant de chacun 

porte et portera du fruit pour des temps meilleurs, et de ce travail humble et qui pourrait 

paraître inutile, fleurira de nombreux fruits si beaux lorsqu’ils arriveront à maturité. L’Église a 

semé, les chrétiens ont donné du leur, ont vécu en vrais chrétiens et ainsi préparé pour l’Eglise 

et pour le monde des jours bien meilleurs qui commencent à fleurir à l’orée du Xième et 

XIIème siècles dont nous parlerons la prochaine fois.  



 

Défunts des mois derniers : (date de la sépulture et non du décès) 

 

02 septembre 2024 Mme Giselle AMANIOU 96 ans  Montlieu la Garde 

05 septembre 2024 Mme Marie Claude NIBERON 87 ans  Montguyon 

06 septembre 2024  M William CLAVERY 80 ans  Montguyon 

10 septembre 2024 M Basilio Da Conceiçao PIRES 59 ans  Chepniers 

17 septembre 2024 M Jean Philippe HUET 56 ans  Cercoux 

18 septembre 2024 Mme Gisèle GIBEAUX 86 ans  Orignolles 

26 septembre 2024 Mme Colette ROBICHON 99 ans  Mérignac (Le Pin) 

27 septembre 2024 Mme Olivia MENZATO 92 ans  Montlieu la Garde 

04 octobre 2024 M Jean Claude VEDRENNE 77 ans  Montlieu la Garde 

09 octobre 2024 Mme Henriette MAITRE 98 ans  Chevanceaux 

10 octobre 2024 M Maurice LACHICHE 86 ans  Chatenet 

11 octobre 2024 Mme Anne Marie BONNEAUD 91 ans  Montlieu la Garde 

14 octobre 2024 Mme Josiane MENZATO 71 ans  Chantillac 

16 octobre 2024 M Claude PINEAU 83 ans  Montlieu la Garde 

17 octobre 2024 Mme Hélène PAILLE 90 ans  Chevanceaux 

18 octobre 2024 M Jacques NOININ 86 ans  Clérac 

24 octobre 2024 M Michel DUPAS 84 ans  Clérac 

25 octobre 2024 Mme Simone MALLET 96 ans  Saint Martin d’Ary 

31 octobre 2024 M Bernard LAROCHE 68 ans  Montguyon 

04 novembre 2024 Mme Louisette LOFFICIAL 97 ans  Polignac 

 

Baptêmes : 

 

15 septembre Nélann, Jonathan, Ryan DARDY  Montlieu la Garde 

21 septembre Elena, Diane, Marie PITON  Clérac 

28 septembre Léandra BOMMARD  St Palais de Négrignac 

20 octobre Mathias JOËTS LABADIE  Montlieu la Garde 

 

Mariages : Le dernier pour cette année a été célébré à Chepniers le 17 août dernier. 

 

Nous prions pour nos défunts, pour les enfants et les adultes qui vont être baptisés ainsi que pour tous les 

paroissiens. 

 


